
Culte du 14 novembre 2010 au Temple -  Prédication de Mme Odette BONTE

LUC 21  5/19 –

Destruction du Temple, signes annonciateurs de crises, persécutions… pour aller jusqu’à la 
destruction de Jérusalem…

Crise, désordre, destructions, persécutions…

C’était hier, aujourd’hui demain ….

Tremblements de terre, famine, tortures, bouleversement climatique.

Hier, aujourd’hui demain.

Description d’un monde passé, du temps de Luc, description valable pour notre monde 
contemporain ?

Fin des temps : discours eschatologique  que l’on retrouve dans Matth, et Marc, bien présents 
dans les évangiles et mis pour les textes de ce jour en relation avec l’apocalypse. La fin des 
temps, les catastrophes ont toujours fait délirer certaines sectes  et certains courants 
millénaristes religieux.

Et nous aujourd’hui, qu’allons nous tirer de ces textes assez noirs ?

Noirs, vous avez dit noirs ?, mais oui, destructions, guerres, violences, réelles, indiscutables 
dans un monde sans pitié,  à Grenoble, comme dans toute la France et les autres parties du 
monde, nous avons bien pu les percevoir dans l’exposition du défi Michée.
Rien de neuf sous le soleil, comme dirait notre ami Quohelet. Un monde en bouleversements, 
en désespérance, c’est bien de cela qu’il s’agit dans le texte de Luc.

D’où nos questions : où va ce monde ? que fait l’homme sur la terre ? quel sens donner à ces 
vies qui débouchent sur l’impasse d’un sans avenir et je pense en particulier, entre autres à 
celui de certains jeunes, sans espoir ? Mais notre diaconat connaît bien ces questions de la 
faim, d’expulsion etc.…

Mais nous chrétiens qu’allons nous faire de cet avenir de l’homme qui se pose aujourd’hui en 
terme d’interrogation ?

On peut réagir de plusieurs façons, se dire que l’on n’est pas concerné pour toutes sortes de 
raisons : une crise qui passera comme une autre, on ne peut porter toute la misère du monde, 
ces grands bouleversements c’est tellement subtile, cela nous échappe.

Après tout, l’homme ne saura jamais la finalité du  monde dans lequel il vit.
Que fait ton Dieu interroge le non croyant. Dieu dort-Il ?  Ce sommeil est-il le résultat du 
chaos de la création ?

Que faire, que penser ? 
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Une phrase de ce même évangile de Luc, vient à point pour nous sortir du marasme dans 
lequel nous pourrions être plongés. Un verset qui nous donne ressource et énergie et nous 
appelle à une plus juste mesure du pourquoi et du comment : Il nous dit,  et à travers Luc, 
c’est bien entendu quelqu’un d’autre qui nous parle,  

SACHEZ BIEN – littéralement, METTEZ DANS VOS CŒURS (j’aime cette expression) JE 
VOUS DONNERAI UNE PAROLE, UNE SAGESSE.

Dans le chaos, une parole qui ordonne, une sagesse qui rétablit.  Explosion d’espoir, 
d’espérance qui éclate en couleurs de lumière dans ce tableau noir d’un monde qui parait 
sombrer.

Une Parole, Une sagesse, nous n’avons pas à nous inquiéter, c’est un Don. Avec lui nous sont 
offertes des clés de compréhension au cœur des bourrasques de la vie et du monde.

Réponses aux craintes, inquiétude, peurs mêmes, qui peuvent traverser les existences.

La parole nous est donnée, première clé. C’est Dieu qui instruit, Dieu parle, à nous de savoir 
l’entendre. La parole reçue et acceptée, un chemin s’ouvre devant nous, vers un ailleurs sans 
demi-tour possible, il mène vers la vie.

Chemin de Dieu, chemin de toujours, pavé d’amour et de miséricorde, il laisse de côté 
ténèbres et angoisse, illuminé par la lumière du Christ dans sa sagesse offerte.

La deuxième clé se situe dans cette  sagesse qui s’incarne jour après jour dans 
l’accompagnement des heures qui s’écoulent, en nous laissant les deux pieds sur terre.

Nous la voyons à l’œuvre dans le ministère de Jésus qui s’incarne concrètement dans le 
quotidien de ses rencontres. Pas de discours, de scoop médiatique, mais des actes qui 
changent la vie des hommes et des femmes rencontrés.

- Un aveugle qui voit   -  des yeux qui s’ouvrent sur les réalités du monde
- un paralytique qui se lève et qui marche : agir et faire pour lutter contre les paralysies des 
systèmes.
 - Une femme samaritaine à qui se révèlent des faces cachées de sa vie : la traversée de nos 
eaux profondes.
 
Dieu, Jésus toujours du côté de la peine, de la souffrance, de la mort, mais pour la vie. Marche 
de l’homme vers la lumière, nous allons comme nous l’enseigne l’Apocalypse de la Fin du 
monde, à création nouvelle.
 Face aux mauvaises nouvelles, quelle attitude devons-nous adopter, nous chrétiens ?

Nous avons l’assurance que dans un monde que nous pensons déstabilisé et au bord de 
l’abîme, Dieu reste présent à nos côtés pour nous libérer des peurs qui nous emprisonnent.
Sa présence est peut être aussi ténue qu’un souffle léger comme il l’était pour Elie, mais elle 
est là.
Cette volonté que nous avons d’essayer d’approfondir notre compréhension est due à ce 
souffle qui nous demande de ne pas nous taire, de chercher toujours et toujours, dans les 
limites qui sont les nôtres et de témoigner.
Nous sommes tous invités à cette recherche, une occupation donnée par Dieu aux hommes.
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Essaie, nous dit-il, essaie jusqu’au bout, tu seras heureux d’avoir essayé et heureux également 
de découvrir qu’il y aura toujours quelque chose qui te dépassera. Vois, j’ai mis dans ton 
cœur, une parole, une sagesse, à ton insu.

Mon activité, quelle qu’elle soit est là pour trouver le sens de ma faible contribution à l’œuvre 
de Dieu. Elle m’ouvre les yeux sur le serviteur inutile que je suis… et je me sens bien. 
Serviteur de cette œuvre, nous pouvons nous abandonner avec toute notre inutilité entre les 
mains du créateur, quelque soit l’état du monde.

Le retour à la juste place d’un monde qui a paru désespéré mais qui, en fait, reste entre nos 
mains est un signe que Jésus a fait le choix de la valeur humaine et que nous avalisons ce 
choix, par notre témoignage.

Toute femme, tout homme, juif ou Grec, libre ou esclave, bien portant ou malade a toute sa 
place au cœur d’une compréhension spirituelle du monde. Et c’est à nous de nous souvenir 
des lumières de nos existences qui éclairent le chemin de vie tracé par Jésus, ici bas et 
aujourd’hui même.

Va, nous dit Jésus va, avec la force que tu as.  AMEN.

.
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